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INTRODUCTION

Depuis la 1ère contribution de la Conférence des SCoT en avril dernier, les échanges se sont poursuivis avec 

les SCoT, les représentants des territoires hors SCoT ainsi que les agences d’urbanisme, pour approfondir 

les éléments qualitatifs, issus notamment de retours de terrain, ainsi que les éléments quantitatifs, avec de 

nombreux tests pour aboutir à une méthodologie pragmatique.

Cette deuxième contribution acte ces étapes de travail et formalise les orientations qui ont fait l’objet d’échanges 

WHFKQLTXHV�HW�SROLWLTXHV��DX�VHLQ�GH�OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�DLQVL�TXȇDYHF�OD�5«JLRQ��VHORQ�OH�FDGUH�G«ȴQL�SDU�OD�ORL�

Climat & résilience.

PROPOSITION DE LA CONFÉRENCE DES SCOT І PHASE 1 І AVRIL 2022
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SYNTHÈSE

ProPositions de la conférence des scot i Phase 2

 ~ Intégrer les U«ȵH[LRQV de la Conférence des SCoT exprimées dans la contribution d’avril et DɝQ«HV dans ce document.

 ~ Co-construire techniquement et politiquement la méthode de territorialisation dans le cadre d’un SDUWHQDULDW�5«JLRQ�
&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�UHQIRUF«.

 ~ Concevoir une méthodologie qui tienne compte des projets de territoire selon leurs états d’avancement et en complément 
d’une approche statistique.

 ~ 3HUPHWWUH�DX[�6&R7�HW�KRUV�6&R7�GȇHQWUHU�UDSLGHPHQW�HQ�SKDVH�GH�WUDYDLO�SRXU�WHUULWRULDOLVHU�OHV�REMHFWLIV�GX�
6UDGGHW�HQ�OHXU�VHLQ���

 ` 3HUPHWWUH�QRWDPPHQW�DX[�GRFXPHQWV�GH�SODQLȴFDWLRQ�HW�GȇXUEDQLVPH�HQ�FRXUV�GH�SURF«GXUHV�GH�FRQQD°WUH�
rapidement les objectifs Sraddet.

 ` $FFHQWXHU�OD�FRQFHUWDWLRQ�SU«DODEOH�¢�Oȇ«YROXWLRQ�GX�6UDGGHW�DȴQ�GH�WHQLU�OHV�G«ODLV�HW�GȇDERXWLU�GDQV�OH�6UDGGHW�¢�XQH�
territorialisation ne nécessitant pas une nouvelle phase de concertation entre SCoT post-approbation du Sraddet. 

 ~ Tenir compte de la�FRPSO«PHQWDULW«�GHV�RXWLOV et approches nationales, régionales et locales pour aboutir ensemble aux 
objectifs de la loi Climat & résilience.
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la conférence des scot, Partenaire Privilégié et au long cours de la 
région grand est sur le sraddet

/H�6&R7�FRQVWLWXH�XQ�GRFXPHQW�GH�SODQLȴFDWLRQ�VWUDW«JLTXH�¢�OȇLQWHUIDFH�HQWUH�Oȇ«FKHORQ�U«JLRQDO�HW�Oȇ«FKHORQ�ORFDO��2XWLO�GH�FRK«UHQFH�
JOREDOH développant une approche transversale, il décline le Sraddet et facilite sa traduction dans les documents d’urbanisme. Son 

exécutif dispose d’un U¶OH�UHSU«VHQWDWLI des intercommunalités membres et des communes de son périmètre. Sa structure porteuse 

DFFRPSDJQH�OHV�FROOHFWLYLW«V�PHPEUHV�GDQV�OD�G«ȴQLWLRQ�HW�OD�WUDGXFWLRQ�GH�OHXUV�SROLWLTXHV�GȇDP«QDJHPHQW�

$LQVL��OD�ORL�SRUWDQW�OXWWH�FRQWUH�OH�G«UªJOHPHQW�FOLPDWLTXH�HW�UHQIRUFHPHQW�GH�OD�U«VLOLHQFH�IDFH�¢�VHV�H΍HWV��ORL�&5��D�LGHQWLȴ«�OH�
6&R7�FRPPH�XQ�RXWLO�SULYLO«JL«�GȇDP«QDJHPHQW�GX�WHUULWRLUH�HQ�IDYHXU�GH�OD�U«VLOLHQFH�GHV�KDELWDQWV�HW�D�LQVWLWX«�OD�&RQI«UHQFH�
5«JLRQDOH�GHV�6&R7��

En Région Grand Est, les 36 SCoT actuels, regroupés en Conférence des SCoT, concentrent 93% de la population. Les territoires hors-

SCoT disposent de 2 représentants au sein de cette Conférence. 

6XLYDQW�OH�SULQFLSH�GH�UHSU«VHQWDWLYLW«��OȇHQVHPEOH�GX�WHUULWRLUH�U«JLRQDO�HVW�DLQVL�UHSU«VHQW«�HQ�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�

Cette Conférence a vocation à :

 ~ faire des SURSRVLWLRQV concernant l’établissement des objectifs régionaux et infrarégionaux du Sraddet en matière de réduction 

GH�OD�FRQVRPPDWLRQ�GȇHVSDFH�QDWXUHO��DJULFROH�HW�IRUHVWLHU��(1$)��HW�GH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�QHWWH�GHV�VROV��

 ~ VXLYUH�OD�PLVH�HQ�ĕXYUH menée par la Région assurant la déclinaison territoriale du Sraddet, 

 ~ réaliser un ELODQ�WRXV�OHV���DQV de l’intégration et de la mise en œuvre des objectifs, 

 ~ tirer enseignement de ses bilans intermédiaires et transmettre à la Région des SURSRVLWLRQV�SRXU�OD�WUDQFKH�VXLYDQWH�GH��
���DQV en vue des nouvelles évolutions du Sraddet.

/D�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�*UDQG�(VW�D�DLQVL�YRFDWLRQ�¢�SRXUVXLYUH�VRQ�WUDYDLO�GȇDQLPDWLRQ��GH�SURSRVLWLRQ�HW�¢�¬WUH�OȇRXWLO�SULYLO«JL«�
Gȇ«FKDQJHV�DYHF�OD�5«JLRQ��SDUWLFXOLªUHPHQW�VXU�OH�WKªPH�GH�OD�U«GXFWLRQ�GH�OD�FRQVRPPDWLRQ�Gȇ(1$)�SXLV�GH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ� 

LE CADRE DE RÉFLEXION 

)DLVDQW�«FKR�DX�U«VHDX�U«JLRQDO�GHV�6&R7�TXH�OD�5«JLRQ�VRXKDLWDLW�VRXWHQLU�GDQV�OH�
FDGUH�GX�6UDGGHW����HW�FRQVLG«UDQW�OH�WUDYDLO�TXȇDFFRPSOLW�OD�&RQI«UHQFH�SRXU�IDFLOLWHU�
Oȇ«YROXWLRQ�HW�OD�G«FOLQDLVRQ�GX�6UDGGHW��LO�FRQYLHQGUDLW�TXH�OD�S«UHQQLVDWLRQ�GH�OD�
&RQI«UHQFH�GHV�6&R7��DVVRFLDQW�WRXMRXUV�OHV�WHUULWRLUHV�QRQ�FRXYHUWV�SDU�XQ�6&R7��VRLW�
UHFRQQXH�HW�ȴQDQFLªUHPHQW�DFFRPSDJQ«H�SDU�OD�5«JLRQ�HW�SDU�Oȇ�WDW�



$X�VHLQ�GH�chaque période et de chaque territoire��OD�WUDMHFWRLUH�ORFDOH�SRXU�
DWWHLQGUH�OHV�REMHFWLIV�WHUULWRULDOLV«V�HW�LQ�ȴQH�OH�=$1�SHXW�SUHQGUH�GL΍«UHQWHV�IRUPHV��
FKDFXQHV�DGDSW«HV�DX�WHUULWRLUH�FRQFHUQ«��GDQV�XQ�rapport de compatibilité�
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3 Périodes de 10 ans Pour tendre vers l’objectif de  
zéro artificialisation nette

/D�ORL�&5�G«ȴQLW�XQH�WUDMHFWRLUH�YHUV�OH�]«UR�DUWLȴFLDOLVDWLRQ�QHWWH�FRPSUHQDQW�WURLV�S«ULRGHV�GH����DQV�G«ȴQLHV�FRPPH�VXLW�

 ~ 3«ULRGH�����������������5«GXFWLRQ�GH�OD�FRQVRPPDWLRQ�
Gȇ(VSDFHV�QDWXUHO��DJULFROH�HW�IRUHVWLHU��(1$)� d’au minimum 

50 % aux échelles nationale et régionale. Cette première 

WUDQFKH�ȴ[H�XQ�REMHFWLI�DPELWLHX[�HQ�PDWLªUH�GH�U«GXFWLRQ�

de la consommation foncière. Elle constitue, par ailleurs, une 

S«ULRGH�GH�WUDQVLWLRQ permettant aux territoires de s’approprier 

OD�QRWLRQ�GȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�TXL�FRQFHUQHUD�OHV�WUDQFKHV�

suivantes. La première tranche est ainsi l’occasion de ne pas 

bouleverser les approches ENAF en place et de développer 

SURJUHVVLYHPHQW�OHV�RXWLOV�DUWLȴFLDOLVDWLRQ�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�

pour les rendre pleinement utilisables à compter de 2031. 

Si règlementairement, il convient lors de la 1ère tranche de 

suivre l’évolution de la consommation d’ENAF, rien n’empêche 

GȇH[S«ULPHQWHU�HQ�SDUDOOªOH�OHV�RXWLOV�UHODWLIV�¢�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�HW�

¢�OD�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�VXU�OD�EDVH�GX�YRORQWDULDW��

 ~ 3«ULRGH�����������������5«GXFWLRQ�GX�U\WKPH�
GȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�QHWWH��
Cette tranche doit permettre de tirer enseignement des 

travaux de la tranche précédente. Elle marquera la PLVH�
HQ�DSSOLFDWLRQ�RɝFLHOOH�GHV�RXWLOV�DUWLȴFLDOLVDWLRQ�
G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ développés en tranche 1.

 ~ 3«ULRGH�����������������5«GXFWLRQ�GX�U\WKPH�
GȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�QHWWH��
Cette tranche doit permettre GȇDWWHLQGUH�OȇREMHFWLI�=$1. Ainsi, 

OH�VROGH�HQWUH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�HW�OD�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�GHYUD�

régulièrement baisser de manière à tendre vers 0 à l’horizon 

������/HV�SURMHWV�GȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�HW�GH�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�¢�

l’œuvre sur le territoire ont ainsi vocation à s’équilibrer.

/$�7(0325$/Ζ7��3285�
$77(Ζ1'5(�/ȇ2%-(&7Ζ)�'(�=�52�
$57Ζ)Ζ&Ζ$/Ζ6$7Ζ21�1(77(�'ȇΖ&Ζ�
�����'(�/$�/2Ζ��
&/Ζ0$7�	�5�6Ζ/Ζ(1&(
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5DSSHO�GHV�HQMHX[�GX�G«FUHW��

 ~ ΖQW«JUHU�GHV�REMHFWLIV�GH�OXWWH�FRQWUH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�

des sols, en particulier avec un objectif de réduction 

par périodes de dix années. 3RXU�OD�SUHPLªUH�S«ULRGH�
GH�GL[�DQQ«HV��OH�U\WKPH�GH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�GHV�
VROV�FRQVLVWH�¢�VXLYUH�OD�FRQVRPPDWLRQ�GHV�HVSDFHV�
QDWXUHOV��DJULFROHV�HW�IRUHVWLHUV. 

 ~ '«FOLQHU�OHV�REMHFWLIV�DX�QLYHDX�LQIUDU«JLRQDO. Pour 

OD�SUHPLªUH�S«ULRGH��LOV�VRQW�G«WHUPLQ«V�DȴQ�GH�QH�

pas dépasser la moitié de la consommation de ces 

espaces par rapport à celle observée lors des dix années 

précédant la promulgation de la loi.

 ~ Prendre en compte les H΍RUWV�GH�U«GXFWLRQ�GX�
U\WKPH�GȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�GHV�VROV�G«M¢�U«DOLV«V au 

niveau infrarégional [et tenir compte des périmètres 

des schémas de cohérence territoriale existant sur leur 

territoire – article 194-III-4 loi CR].

 ~ Déterminer dans les règles générales une FLEOH�SDU�
WUDQFKH�GH����DQV, qui sera pour la première tranche 

de 10 ans relative à la consommation d’espaces naturels, 

agricoles et forestiers. 

 

 ~ ΖGHQWLȴHU�HW�SUHQGUH�HQ�FRPSWH�GHV�SURMHWV�GȇHQYHUJXUH�
QDWLRQDOH�RX�U«JLRQDOH.

 ~ &RQVLG«UHU��
 ` Les enjeux de préservation, de valorisation, de 

remise en bon état et de restauration des espaces 

naturels, agricoles et forestiers ainsi que des 

continuités écologiques ;

 ` Le potentiel foncier mobilisable dans les espaces 

G«M¢�DUWLȴFLDOLV«V��HQ�SDUWLFXOLHU�SDU�OȇRSWLPLVDWLRQ�

de la densité, le renouvellement urbain et la 

réhabilitation des friches ;

 ` L’équilibre du territoire, en tenant compte des 

pôles urbains, du maillage des infrastructures et 

des enjeux de désenclavement rural ;

 ` Les dynamiques démographiques et économiques 

prévisibles au vu notamment des données 

GLVSRQLEOHV�HW�GHV�EHVRLQV�LGHQWLȴ«V�VXU�OHV�

territoires.

 ~ Préciser les PR\HQV�GȇREVHUYDWLRQ�HW�GH�VXLYL permettant 

d’évaluer l’atteinte des objectifs et le respect des règles en 

matière de gestion économe de l’espace et de lutte contre 

OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�GHV�VROV�

/HV�UHWRXUV�GHV�SRUWHXUV�GH�6&R7�HW�GH�3/8�L��GȇRUHV�HW�
G«M¢�DJXHUULV�¢�FH�W\SH�GȇH[HUFLFH��PRQWUHQW�TXH�OD�SULVH�
HQ�FRQVLG«UDWLRQ�GH�FHV�«O«PHQWV�Q«FHVVLWH���

�~ OD�PRELOLVDWLRQ�Gȇindicateurs objectifs��LQW«JUDQW�GHV�
DSSURFKHV�JUDQGHV�«FKHOOHV�DLQVL�TXH�GHV�RXWLOV�ORFDX[�

�~ 8QH�LPSRUWDQWH�concertation locale��

 ` 6HQVLELOLVDWLRQ préalable et échanges sur les possibles 
orientations du document

 ` &KRL[�SROLWLTXHV�SDUWDJ«V et concertation permettant de 
les consolider avant arrêt

 ` '«FOLQDLVRQ�ORFDOH��GDQV�XQ�UDSSRUW�GH�FRPSDWLELOLW« 
VHORQ�OHV�FRQWH[WHV�ORFDX[�VS«FLȴTXHV�HW�MXVWLȴ«V��HQ�
s’appuyant sur la sensibilisation et la concertation relative à 
la mise en œuvre du document.

�

/D�5«JLRQ�HVW�LQYLW«H�¢�LQW«JUHU�FHV�«O«PHQWV�GDQV�VRQ�
SURJUDPPH�GH�WUDYDLO��/D�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�VRXKDLWH�
U«DɝUPHU�YLV�¢�YLV�GH�OD�5«JLRQ��VD�GLVSRQLELOLW«�SRXU�
DFFRPSDJQHU�OD�G«FOLQDLVRQ�LQIUDU«JLRQDOH�GHV�REMHFWLIV�GH�
VREUL«W«�IRQFLªUH��VHORQ�OHV�GLVSRVLWLRQV�GX�G«FUHW�GȇDYULO�������

0DOJU«�OHV�FRQWUDLQWHV�FDOHQGDLUHV�ȴ[«HV�
SDU�OH�O«JLVODWHXU��OD�FRQI«UHQFH�GHV�6&R7�
VRXOLJQH�OȇLPSRUWDQFH�GH�SUHQGUH�OH�WHPSV�
GȇXQH�ERQQH�DSSURSULDWLRQ�GHV�HQMHX[�
HW�GȇXQH�FRQFHUWDWLRQ�DSSURIRQGLH�DYHF�
OHV�WHUULWRLUHV�WDQW�DYDQW�OȇDUU¬W�GX�SURMHW�
GH�6UDGGHW�PRGLȴ«��TXȇHQWUH�OȇDUU¬W�HW�
OȇDSSUREDWLRQ��$SUªV�OȇDSSUREDWLRQ��LO�
FRQYLHQGUD�TXH�OD�5«JLRQ�PRELOLVH�GHV�
PR\HQV�DSSURSUL«V�SRXU�DFFRPSDJQHU�OD�
PLVH�HQ�ĕXYUH��QRWDPPHQW�GDQV�VRQ�U¶OH�
GH�33$�YLV�¢�YLV�GHV�6&R7�HW�GHV�3/8L��

décliner le décret sraddet d’avril 2022 de manière Pertinente 



&HV�WUDYDX[�RQW�SHUPLV�GH�FRQFOXUH�TXȇLO�FRQYLHQW�GH�G«FOLQHU�OH�G«FUHW�6UDGGHW�HW�OHV�
HQMHX[�GH�OD�ORL�FOLPDW�U«VLOLHQFH�HQ�VH�EDVDQW�VXU�OHV�projets de territoire��LQW«JUDQW�
GȇRUHV�HW�G«M¢�OHV�HQMHX[�GX�G«FUHW��HW�YLD�OD�combinaison étroite d’approches 
qualitatives et quantitatives�
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DES CIBLES ET DES PARTIES 
DE TERRITOIRE

un travail Par hyPothèses de territorialisation

'L΍«UHQWHV�K\SRWKªVHV�GH�WHUULWRULDOLVDWLRQ�RQW�«W«�WHVW«HV�FRQFHUQDQW�OD�G«ȴQLWLRQ�GHV�SDUWLHV�GH�WHUULWRLUH�LQIUDU«JLRQDO��SDU�JURXSH�
de SCoT contigus, par groupe de SCoT non contigus (catégories de territoire), par SCoT, par groupe d’EPCI, par EPCI, par commune, etc.) et 

FRQFHUQDQW�OD�G«ȴQLWLRQ�GHV�FLEOHV��TXDOLWDWLYH��TXDQWLWDWLYH��HQ����HQ�KD��XQ�FKL΍UH��XQH�IRXUFKHWWH��DSSURFKH�VWDWLVWLTXH��DSSURFKH�SURMHW��HWF���

Considérant les nombreux échanges sur ces sujets ainsi que les constats suivants :

 ~ ΖO�HVW�SHUWLQHQW�GH�G«ȴQLU�GHV�SDUWLHV�GH�WHUULWRLUH�EDV«HV�VXU�XQ�QLYHDX�LQWHUP«GLDLUH�HQWUH�OH�ORFDO�HW�OH�U«JLRQDO��QL�WURS�ȴQ���QL�

trop vaste, s’appuyant sur les outils de déclinaison du Sraddet existants.

 ~ ΖO�HVW�Q«FHVVDLUH�GȇDGDSWHU�OH�SURMHW�GȇDP«QDJHPHQW�U«JLRQDO�DX[�GL΍«UHQWV�WHUULWRLUHV�TXL�OH�FRPSRVHQW�HQ�FURLVDQW�OHV�

DSSURFKHV�FKL΍U«HV�HW�OHV�DSSURFKHV�QRQ�FKL΍U«HV�

 ~ 6L�HOOH�WURXYH�VHV�OLPLWHV�GDQV�OH�FDGUH�GȇXQH�DSSURFKH�VWULFWH�GX�FKL΍UH��OȇDQDO\VH�GHV�GL΍«UHQWHV�EDVHV�GH�GRQQ«HV�HW�GHV�

GL΍«UHQWHV�P«WKRGRORJLHV�SHXW�Q«DQPRLQV�SHUPHWWUH�GH�MDXJHU�GHV�HQYHORSSHV�

 ~ ΖO�HVW�Q«FHVVDLUH�GȇDVVXUHU�XQ�FHUWDLQ�QLYHDX�GH�FRK«UHQFH�¢�Oȇ«FKHOOH�U«JLRQDOH��DLQVL�OD�G«ȴQLWLRQ�GȇXQ�REMHFWLI�HQ�SRXUFHQWDJH�GH�

U«GXFWLRQ�QRQ�UDWWDFK«�¢�XQH�EDVH�GH�GRQQ«HV�FRPPXQH�QȇDSSDUD°W�SDV�HQYLVDJHDEOH��QRWRQV�TXȇXQ�SRXUFHQWDJH�GH�U«GXFWLRQ�

DVVRFL«�¢�XQH�EDVH�GH�U«I«UHQFH�FRUUHVSRQG�LQ�ȴQH�¢�XQ�QRPEUH�GȇKD��

 ~ /D�SODQLȴFDWLRQ�IRQFLªUH�DX�VHLQ�GHV�GRFXPHQWV�FRUUHVSRQG�¢�GHV�VXUIDFHV�GH�]RQHV�U«HOOHV�HQ�KD��HW�QRQ�¢�OD�PDQLªUH�GRQW�VRQW�

mesurées ces zones via tel ou tel outil.
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concevoir une aPProche qualitative de la territorialisation chiffrée

À l’issue des nombreux échanges avec les territoires et les partenaires institutionnels, des expertises de 

données et des tests réalisés avec les agences d’urbanisme, il a été constaté TXȇDXFXQH�GHV�P«WKRGHV�
VWDWLVWLTXHV�WHVW«HV�QH�SRXYDLW�WHQLU�FRPSWH�GHV�VS«FLȴFLW«V�GH�FKDTXH�WHUULWRLUH. 

/ȇLQGLVSRQLELOLW«�GH�GRQQ«HV�TXL�DSSDUD°VVHQW�SHUWLQHQWHV�HW�RX�OD�IDLEOH�ȴDELOLW«�GH�FHUWDLQHV�EDVHV�VWDWLVWLTXHV�

HQWUD°QHQW�V\VW«PDWLTXHPHQW�XQH�UHPLVH�HQ�TXHVWLRQ�GHV�GRQQ«HV�XWLOLV«HV��OHVTXHOOHV�«WDQW�DGDSW«HV�¢�

certains territoires et non à d’autres. Les travaux ont montré que ces approches strictement mathématiques 

aboutissent à des aberrations statistiques, techniques et politiques.

Par ailleurs, l’expérience des territoires montre que l’application de formules mathématiques basées sur des 

VWDWLVWLTXHV�QH�VDXUDLW�UHȵ«WHU�OHV�U«DOLW«V�WHUULWRULDOHV��TXȇLO�Qȇ\�D�SDV�GH�U«DOLW«V�VWDWLVWLTXHV�GH�OȇDYHQLU�GHV�

territoires et qu’il n’est pas envisageable de concevoir un schéma stratégique d’aménagement sur la base d’une 

DSSURFKH�VWULFWHPHQW�FKL΍U«H��

Les échanges ont également mis en exergue l’intérêt de territorialiser en s’appuyant sur les remontées de 

terrain et le souhait d’éviter une approche trop technocratique de la territorialisation. 



5Hȵ«WDQW�OD�GLYHUVLW«�GHV�WHUULWRLUHV��GHV�FRQWH[WHV�HW�GHV�YLVLRQV��OHV�G«EDWV�RQW�«W«�ULFKHV�
GȇHQVHLJQHPHQWV�HW�RQW�DERXWL�¢�OȇLGHQWLȴFDWLRQ��

 ~ ��REMHFWLIV�SDUWDJ«V��
 ` Adapter l’exercice de territorialisation aux réalités 

SROLWLTXHV�HW�WHFKQLTXHV�WHUULWRULDOHV
 ` Respecter la GLYHUVLW« des cadres de vie et des 

réalités�VRFLR�«FRQRPLTXHV�ORFDOHV
 ` Prendre en considération les�SURMHWV�GH�WHUULWRLUHV
 ` ΖQVFULUH�FKDTXH�WHUULWRLUH�GDQV�OȇDWWHLQWH�GH�
OȇH΍RUW�FROOHFWLI�

 ` Maintenir des FDSDFLW«V�GȇDFFXHLO�«TXLWDEOH�pour 

tous, à leur juste mesure  

 ` '«ȴQLU�GHV�REMHFWLIV�SDUWDJ«V�DȴQ�GH�SHUPHWWUH�

OHXUV�PLVHV�HQ�ĕXYUH�H΍HFWLYHV

 ~ ��FRQFOXVLRQ�FRPPXQH : développer une méthode 

de territorialisation empreinte de souplesse et 

intégrant les réalités territoriales plutôt qu’une 

approche uniforme et statistique.
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 ~ Les territoires métropolitains, connaissent des sujétions particulières liées à leur statut qui les obligent 

sur le plan foncier (accueil de services publics structurants, production de logements sociaux, réponse 

à la pression démographique, etc.). Sans obérer les nécessités de réintroduction de nature en ville, il 

HVW�HQWHQGX�TXH�OHV�H΍RUWV�GȇHɝFDFLW«�IRQFLªUH��LQGXLWV�SDU�GHV�FR½WV�GX�IRQFLHU�HW�OD�FRQWUDLQWH�VXU�OHV�

espaces, y sont plus élevés et plus acceptées/acceptables que dans les secteurs plus ruraux. 

 ~ Les territoires ruraux, notamment en déprise, font valoir leur projet politique et souhaitent disposer 

GH�FDSDFLW«V�VXɝVDQWHV�GH�G«YHORSSHPHQW�IRQFLHU��MXVWLȴDQW�OHV�VXUIDFHV�PLQLPDOHV�SURSRV«HV�

par la Conférence des SCoT. Le comportement foncier y est corrélé à des choix sociétaux, à une 

disponibilité d’espaces et à des niveaux de prix du foncier qui ne permettent pas de répercuter les 

FR½WV�GȇRS«UDWLRQV�ORXUGHV�GH�UHTXDOLȴFDWLRQ�RX�GHQVLȴFDWLRQ��ΖO�HVW�WRXWHIRLV�HQWHQGX�TXȇLO�FRQYLHQW�

également, à juste mesure, d’optimiser l’usage du foncier au sein de ces territoires. 

 ~ Les territoires « intermédiaires », contrastés au niveau Grand Est, ont en commun un rôle essentiel 

d’espaces ou de pôles relais en termes résidentiels, de services et d’emplois, et ont aussi vocation à se 

renforcer dans une logique d’équilibre du territoire. Il est entendu que le changement de modèle en 

matière de conception architecturale, urbaine, paysagère, environnementale et fonctionnelle du bâti 

et des aménagements extérieurs constitue un puissant levier en matière de sobriété et de plus-value 

qualitative des projets et opérations.

 ~ /HV�WHUULWRLUHV�HQJDJ«V�GH�ORQJXH�GDWH�GDQV�GHV�G«PDUFKHV�GH�SODQLȴFDWLRQ�VWUDW«JLTXH�RQW�SX�

UHFRQVLG«UHU�OH�FKDPS�GHV�SRVVLEOHV��$LQVL��OH�SDVVDJH�¢�OD�SODQLȴFDWLRQ��HQ�VȇDSSX\DQW�VXU�OHV�UªJOHV�

et normes supra-territoriales et en développant des démarches de sensibilisation, de concertation et 

GH�WUDYDLO�FROOHFWLI�ȴQ��SHUPHWWHQW�GH�UHQGUH�SRVVLEOH�OHV�H΍RUWV�HW�DFWLRQV�TXL�VHPEODLHQW�LPSHQVDEOHV�

au démarrage de leurs travaux. Il est entendu que ces territoires ont vocation à partager leurs retours 

GȇH[S«ULHQFHV�DYHF�OHV�WHUULWRLUHV�VDQV�GRFXPHQW�GH�SODQLȴFDWLRQ�RX�HQ�SKDVH�GȇDPRU©DJH�GH�SURMHWV�

GH�SODQLȴFDWLRQ�

7RXV�GHYURQW�VȇLQVFULUH�GDQV�XQ�PRGªOH�UHQRXYHO«�GȇDP«QDJHPHQW�HW�GH�G«YHORSSHPHQW�WHUULWRULDO�

L’analyse de la diversité des territoires a relevé des�EHVRLQV�HW�FRPSRUWHPHQWV�IRQFLHUV�«JDOHPHQW�GL΍«UHQFL«V���
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définir des Périmètres de territorialisation Pragmatiques 

l’état zéro à l’échelle régionale/sraddet

6L�OȇRXWLO�GH�OD�5«JLRQ�SU«VHQWH�GHV�TXDOLW«V�«YLGHQWHV��OHV�FLEOHV�TXDQWLWDWLYHV�«WDQW�
IRUWHPHQW�WULEXWDLUHV�GH�GRQQ«HV�HW�P«WKRGRORJLHV�GH�U«I«UHQFH��LO�HVW�HQWHQGX�
TXH��GDQV�XQ�Uapport de compatibilité�DYHF�OH�6UDGGHW�PRGLȴ«��OȇDWWHLQWH�GH�FHV�
FLEOHV�SXLVVH�¬WUH�DSSU«FL«H�ORFDOHPHQW�VHORQ�GHV�MXVWLȴFDWLRQV�SHUWLQHQWHV�

La Conférence des SCoT s’est interrogée sur les périmètres les 

plus pertinents en matière de territorialisation des objectifs de 

sobriété foncière du Sraddet. L’existence d’un périmètre légal, 

d’une structure publique, d’une gouvernance et d’un budget ont 

notamment guidé les échanges. Les délais impartis en matière 

de territorialisation, les temps de concertation et l’année 

écoulée depuis la promulgation de la loi Climat Résilience ont 

également plaidé en faveur d’une approche pragmatique, 

HɝFDFH�HW�UDSLGHPHQW�RS«UDWLRQQHOOH��

Les SCoT souhaitent axer les moyens et le temps qu’il leur 

UHVWHUD�SRXU�«ODERUHU�PRGLȴHU�U«YLVHU�OHXU�GRFXPHQW�¢�OȇLVVXH�
de l’approbation du Sraddet aux travaux de territorialisation 

en leur sein. Ils souhaitent que la concertation menée par la 

5«JLRQ�GDQV�OH�FDGUH�GH�OD�PRGLȴFDWLRQ�GX�6UDGGHW�DERXWLVVH�
et ne nécessite pas une nouvelle phase de concertation qui 

serait obligatoire entre SCoT post-approbation du Sraddet et 

pré-approbation des SCoT. En revanche, il est entendu qu’une 

concertation interSCoT, sur la base du volontariat des SCoT qui 

le souhaiteraient sera tout à fait possible.

/HV�WUDYDX[�RQW�DLQVL�FRQFOX�TXH�OH�QLYHDX�LQWHUP«GLDLUH�
GH�WHUULWRULDOLVDWLRQ�OH�SOXV�DSSURSUL«��¢�OȇLQWHUIDFH�HQWUH�
Oȇ«FKHORQ�U«JLRQDO�HW�Oȇ«FKHORQ�ORFDO��HVW�OH�6&R7�

Ainsi, la Conférence des SCoT propose que la territorialisation 

GHV�REMHFWLIV�FKL΍U«V�VRLW�U«DOLV«H�SDU�S«ULPªWUH�GH�6&R7. 

S’agissant des territoires hors-SCoT, dans la perspective 

GȇHQFRXUDJHU�OD�PLVH�HQ�SODFH�GH�G«PDUFKHV�GH�SODQLȴFDWLRQ�
stratégique, la Conférence des SCoT propose que la 

territorialisation des objectifs concernant les territoires hors-

SCoT soit réalisée par groupe d’EPCI et au moins à l’échelle d’un 

PETR lorsqu’il en existe un.

6XLYDQW�XQ�SULQFLSH�GȇHPERLWHPHQW�Gȇ«FKHOOH��OH�6UDGGHW�
WHUULWRULDOLVHUDLW�DLQVL�¢�Oȇ«FKHOOH�GH�6&R7�RX�3(75�JURXSH�
Gȇ(3&Ζ�KRUV�6&R7��$�OȇLVVXH�GH�OȇDSSUREDWLRQ�GX�6UDGGHW��OHV�
6&R7�RX�WHUULWRLUHV�KRUV�6&R7�WHUULWRULDOLVHUDLHQW�HQ�OHXU�
VHLQ�¢�Oȇ«FKHOOH�Gȇ(3&Ζ��YRLUH�GH�FRPPXQHV�

La Région Grand Est développe un outil (OCS GE2 - Ocupation 

du sol grande échelle du Grand Est) qui doit permettre de 

PHVXUHU�OD�FRQVRPPDWLRQ�Gȇ(1$)�DLQVL�TXH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�HW�OD�
G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�GHV�VROV�VXU�OHV����DQV�SU«F«GDQW�OD�ORL�&5��HW�
après, selon une méthodologie identique à l’échelle régionale. 

/D�5«JLRQ�SU«YRLW�GȇXWLOLVHU�FHW�RXWLO�SRXU�G«ȴQLU�OȇHQYHORSSH�
IRQFLªUH�PRELOLVDEOH�VXU�OD�S«ULRGH�����������¢�Oȇ«FKHOOH�
U«JLRQDOH�

Cette base de données OCS GE2 devrait notamment constituer 

la référence du Sraddet pour l’analyse de la consommation 

d’espace à laquelle les territoires devront se référer pour être 

compatibles avec le Sraddet. Pour autant, suivant le principe de 

subsidiarité, les SCoT pourront continuer à travailler avec leur 

propre méthode d’observation de la consommation d’espaces 

en fonction de leurs indicateurs dans une double logique de 

UHQGUH�FRPSWH�HW�GH�PD°WULVHU�OHV�«YROXWLRQV�¢�OȇĕXYUH�VXU�OHXU�
territoire. Ce même principe s’applique à l’État qui utilisera les 

outils en cours de développement à l’échelle nationale.  

Ces approches permettent de croiser les données et d’analyser 

OHV�WUDMHFWRLUHV�YLD�GL΍«UHQWV�RXWLOV�DGDSW«V� 
à leurs échelles de travail.
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la gestion des « couPs Partis » et des nouveaux tyPes de 
consommation foncière

La territorialisation des objectifs de réduction de la consommation d’ENAF relative à cette première période ne 

doit pas obérer la capacité des territoires à réaliser les projets structurants à court/moyen terme aujourd’hui 

LQVFULWV�GDQV�OHV�GRFXPHQWV�GH�SODQLȴFDWLRQ�GȇXUEDQLVPH�HW�SRXU�OHVTXHOV�OHV�WHUULWRLUHV�RQW�G«M¢�HQJDJ«�GHV�

actions opérationnelles (marchés de travaux, études pré-opérationnelles, premières tranches de travaux, etc.). 

Les permis d’aménager ou de construire délivrés avant la loi pour lesquels les travaux sont engagés après la loi 

devront également faire l’objet d’une attention particulière.

3DU�DLOOHXUV��DȴQ�GH�SRXYRLU�FRPSDUHU�FHW�«WDW�]«UR�DYHF�OHV�PRWLIV�GH�FRQVRPPDWLRQ�IRQFLªUH�HW�

GȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�¢�YHQLU��LO�GHYUD�¬WUH�FRPSO«W«�GȇXQ�SRVWH�m�WUDQVLWLRQ�«QHUJ«WLTXH�HW�FOLPDWLTXH�}�HVWLP«�

notamment au regard des potentialités et des besoins du Grand Est en la matière.

'DQV�XQ�VRXFL�GȇHɝFLHQFH�HW�GH�ȵXLGLW«��OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�SURSRVH�TXH�OD�
WHUULWRULDOLVDWLRQ��

 ~&RPSUHQQH�GHV�FLEOHV�TXDQWLWDWLYHV��H[SULP«HV�SRXU�OD�WUDQFKH���VRXV�OD�
IRUPH�GH�IRXUFKHWWH�HQ�KHFWDUH��SDU�6&R7�RX�SDU�JURXSH�Gȇ(3&Ζ�KRUV�6&R7���
HQ�DVVRFLDWLRQ�«WURLWH�¢�OȇDPRQW�DYHF�OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�

 ~&RPSUHQQH�GHV�FLEOHV�TXDOLWDWLYHV��IDFLOLWDQW�OȇDWWHLQWH�GHV�REMHFWLIV�
TXDQWLWDWLIV��SRXYDQW�¬WUH�H[SULP«HV�SDU�VHFWHXUV��H[���XUEDQLV«V�DYHF�SURMHW�
GȇXUEDQLVDWLRQ���SDU�WK«PDWLTXHV��H[���LQGXVWULH��HDX��DJULFXOWXUH��ORJLVWLTXH��
(15��ELRGLYHUVLW«��HWF����SDU�W\SRORJLH�GH�WHUULWRLUH��H[���DUPDWXUH�XUEDLQH��XQLW«�
SD\VDJªUH��HWF���

 ~6ȇDSSXLH�VXU�OHV�GL΍«UHQWHV�SLªFHV�GX�6UDGGHW��GLDJQRVWLF��REMHFWLIV��
UªJOHV��DQQH[HV��DȴQ�GH�KL«UDUFKLVHU�OHV�FLEOHV�HW�GH�G«YHORSSHU�OHV�YLV«HV�
S«GDJRJLTXHV�

ConClusion
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PRINCIPES DE  
TERRITORIALISATION ET 
POSTULATS DE TRAVAIL 
POUR 2021-2030  
des cibles quantitatives

APPROCHE TERRITOIRES : 3 CATÉGORIES

D��6&R7�U«FHPPHQW�DSSURXY«V�RX�GRQW�OD�U«YLVLRQ�
HVW�GȇRUHV�HW�G«M¢�ELHQ�DYDQF«H�

Cette catégorie correspond aux :

 ~ SCoT approuvés depuis début 2020, 

 ~ SCoT compatibles Sraddet (2019 - 50 %),

 ~ SCoT en révision ayant débattu de leur projet politique et 

marquant une ambition forte en matière d’économie de foncier. 

L’élaboration de ces SCoT a fait l’objet d’arbitrages politiques 

s’appuyant sur une concertation de plusieurs années ayant 

aboutie récemment. Le projet tient compte des dispositions 

attendues par la loi pour l’atteinte du ZAN et des grands principes 

énoncés par le décret dit « Sraddet ».

La Conférence des SCoT propose que OD�WHUULWRULDOLVDWLRQ�
VȇDSSXLH�VXU�OH�QRPEUH�GȇKHFWDUHV�LGHQWLȴ«V�GDQV�FHV�6&R7, 

en y adossant, si nécessaire, une modulation liée à la période de 

référence utilisée vis-à-vis du Sraddet 1 au regard de la période de 

référence de la loi.

E��6&R7�IDLEOHPHQW�FRQVRPPDWHXUV

Cette catégorie correspond aux SCoT dont les consommations 

foncières apparaissent faibles en valeurs absolues ou au regard 

GH�OHXU�VXSHUȴFLH��/ȇREMHFWLI�HVW�GH�SHUPHWWUH�¢�FHV�WHUULWRLUHV�GH�

E«Q«ȴFLHU�GH�PDUJHV�GH�PDQĕXYUH�DX�UHJDUG�GH�OHXU�SURMHW�SROLWLTXH�

local tout en optimisant de manière adaptée le foncier consommé.

La Conférence des SCoT propose que OD�WHUULWRULDOLVDWLRQ�SHUPHWWH�
¢�FHV�WHUULWRLUHV�GH�E«Q«ȴFLHU�GȇXQH�HQYHORSSH�IRQFLªUH�
PD[LPXP�GH�OȇRUGUH�GH������GH�OHXU�FRQVRPPDWLRQ�SDVV«H�

La démarche qualitative associée aux nouveaux modèles 

d’aménagement devra pour cela être pleinement mise en œuvre.

F��6&R7�GRQW�OHV�EHVRLQV�U«FHQWV�HQ�IRQFLHU�QH�VRQW�
SDV�HQFRUH�G«ȴQLV

Cette catégorie, intègre les SCoT (aux états d’avancement, taille 

et consommation passée divers) non concernés par les deux 

premières catégories. Les territoires hors-SCoT sont intégrés à 

cette catégorie, assimilés à un grand SCoT théorique (à ce stade 

pour des raisons méthodologiques et de moyens. Il conviendra 

SDU�OD�VXLWH�GȇDɝQHU�OD�WHUULWRULDOLVDWLRQ�DX�UHJDUG�GH�OD�GLYHUVLW«�

des territoires hors-SCoT). 

La Conférence des SCoT propose que OD�WHUULWRULDOLVDWLRQ�YLVH�
XQ�WDX[�GȇH΍RUW�GH����¢������SDU�UDSSRUW�¢�OD�FRQVRPPDWLRQ�
IRQFLªUH�GH�U«I«UHQFH��VHORQ�OD�P«WKRGRORJLH�VXLYDQWH���

 ~ Répartition des SCoT suivant une armature urbaine des 

SCoT du Grand Est. Les critères retenus sont la présence 

d’une unité urbaine métropolitaine et les densités de 

population.

 ~ Dans chacune des 4 catégories de l’armature des SCoT 

LGHQWLȴ«HV��FODVVHPHQW�VXLYDQW�OHXU�FRPSRUWHPHQW�

IRQFLHU��/HV�FULWªUHV�UHWHQXV�UDSSRUWHQW�OHV�ȵX[�GH�

consommation foncière totale à l’évolution du nombre de 

ménages. Ce ratio tient ainsi compte du desserrement 

GHV�P«QDJHV�HW�VH�YHXW�OH�UHȵHW�GHV�G\QDPLTXHV�

résidentielles et économiques. Cette approche permet 

d’évaluer, d’apprécier des SCoT aux réalités locales 

semblables ; les SCoT ruraux entre eux, les SCoT 

métropolitains, entre eux, etc. Elle lève également l’écueil 

GȇXQH�DQDO\VH�PXOWLFULWªUHV�GLɝFLOH�¢�LQWHUSU«WHU



15 Propositions de la Conférence des SCoT |Phase 2

Les grands projets retenus devront : 

 ~ présenter un FDUDFWªUH�OHXU�FRQI«UDQW�OH�VWDWXW�GH�JUDQGV�SURMHWV (cf. contribution n°1) : notamment leur pertinence au 

UHJDUG�GH�OD�VWUDW«JLH�U«JLRQDOH�HW�OHXU�VXSHUȴFLH�HQ�OLHQ�DYHF�Oȇ«FKHORQ�U«JLRQDO��

 ~ s’astreindre à un objectif de VREUL«W«�IRQFLªUH�IRUW��/HXU�FRQFHSWLRQ�PRGLȴFDWLRQ�GHYUD�RSWLPLVHU�DX�PD[LPXP�OȇHVSDFH�XWLOLV«�

et intégrer des critères qualitatifs (performances environnementales, énergétiques, paysagères, etc.). Ils pourront jouer le rôle 

de démonstrateurs de sobriété. 

Il conviendra par ailleurs :

 ~ GH�VȇDVVXUHU�ORUV�GH�OD�G«ȴQLWLRQ�GH�FHV�JUDQGV�SURMHWV�TXȇLOV�VRLHQW�DFW«V�HW�TXH�OHXU�WHPSRUDOLW«�HQWUDLQH�XQH�FRQVRPPDWLRQ�

d’ENAF d’ici 2031. À défaut, ils pourront être écartés ou phasés, partiellement ou totalement, sur les tranches suivantes ;

 ~ de veiller à ce que des projets de même type ne soient pas considérés comme grand projet par endroits et non retenus à d’autres ;

 ~ GH�Y«ULȴHU�VL�OHV�GLVFXVVLRQV�UHODWLYHV�¢�OD�FU«DWLRQ�GȇXQH�HQYHORSSH�QDWLRQDOH�H[FHSWLRQQHOOH�QRQ�LPSXW«H�DX[�U«JLRQV�HVW�XQH�

option qui sera ou non retenue par l’État ;

 ~ GDQV�OȇK\SRWKªVH�R»�XQ�JUDQG�SURMHW�«FRQRPLTXH�QRQ�HQFRUH�LGHQWLȴ«�DXUDLW�YRFDWLRQ�¢�VȇLPSODQWHU�HQ�*UDQG�(VW�

(réindustrialisation, innovation, etc.), que le Sraddet le permette (ex : réserve d’enveloppe « incertitude » qui pourrait être 

PRELOLV«H�DYHF�OȇDFFRUG�GHV�SDUWHQDLUHV��UHGLVWULEXWLRQ�GHV�VXUIDFHV��PRGLȴFDWLRQ�GX�6UDGGHW��HWF���

APPROCHE DES GRANDS PROJETS

/D�ORL�HW�OH�G«FUHW�GLW�6UDGGHW�VRXV�WHQGHQW�TXȇXQH�HQYHORSSH�U«JLRQDOH�VRLW�D΍HFW«H�¢�GH�*UDQGV�3URMHWV�GRQW�OȇH΍RUW�HVW�
PXWXDOLV«�¢�Oȇ«FKHOOH�5«JLRQDOH��ΖO�HVW�HQWHQGX�TXH�OȇHQYHORSSH�GHV�JUDQGV�SURMHWV�YLHQGUD�HQ�G«GXFWLRQ�GH�OȇHQYHORSSH�G«GL«H�
DX[�WHUULWRLUHV�

5DSSHO�GX�FRQWHQX�GH�OD�FRQWULEXWLRQ�Qr��FRQFHUQDQW�OHV�JUDQGV�SURMHWV��

m�/ȇDSSURFKH�SURSRV«H�HVW�GH�G«ȴQLU�XQ�QRPEUH�GH�FULWªUHV�PLQLPXP�¢�SUHQGUH�HQ�FRPSWH�SDUPL�OD�OLVWH�FL�GHVVRXV��¢�SU«FLVHU����

��QRWHU�TXH�FHV�SURMHWV�RQW�SRWHQWLHOOHPHQW�XQ�LPSDFW�IRQFLHU�FRQV«TXHQW��ΖOV�QH�GHYURQW�RE«UHU�OHV�FDSDFLW«V�IRQFLªUHV�GX�WHUULWRLUH�GȇDFFXHLO�¢�U«SRQGUH�

DX[�EHVRLQV�OL«V�¢�OD�TXDOLW«�GH�YLH�GH�VD�SRSXODWLRQ��/D�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�SURSRVH�TXȇXQH�HQYHORSSH�IRQFLªUH�SODIRQG�VRLW�G«ȴQLH�

SRXU�OȇHQVHPEOH�GH�FHV�SURMHWV��¢�Oȇ«FKHOOH�U«JLRQDOH��}

 ~ taille minimale (xx ha ?), voire projets multisites ; 

 ~ rayonnement territorial : impact sur l’emploi, rayonnement supra-territorial y 

compris transfrontalier, etc.) ; 

 ~ spécialisation économique : caractère unique/rare, non délocalisable, voire 

projet innovant (avec lien énergie/climat, utilisation de ressources locales ?) ; 

 ~ lien avec la stratégie régionale et/ou reconnu par un label de niveau régional 

ou national (lesquels ?) et/ou inscrit dans les Contrat Plan État Région ; 

 ~ localisation stratégique, cf. moyens de transports (autre que VP) / multimodalité ; 

 ~ FDUDFWªUH�FRPSO«PHQWDLUH�¢�OȇR΍UH�H[LVWDQWH���

 ~ projets de relocalisation d’entreprise en lien avec le plan régional visant la 

relocalisation de 500 entreprises dans le Grand Est ; 

 ~ projets visant à conforter des sites industriels en lien avec les économies et les 

ressources locales (ex : transformation des produits agricoles, transformation 

des produits forestiers). 
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EXEMPLES DE TRADUCTION DES HYPOTHÈSES DE TERRITORIALISATION 

Tenant compte de la base de données de l’OCS Grand Est et de la méthode d’exploitation de la Région pour évaluer la 

FRQVRPPDWLRQ�Gȇ(1$)��OȆDQDO\VH�GHV�GL΍«UHQWHV�EDVHV�GH�GRQQ«HV�HW�P«WKRGRORJLHV�GȇH[SORLWDWLRQ��QDWLRQDOH��U«JLRQDOH���(VW��
ORFDOH���SHUPHW�GȇHVWLPHU�OH�FKL΍UH�PR\HQ�GH�FRQVRPPDWLRQ�IRQFLªUH�VXU�OHV����DQV�SU«F«GDQW�OD�ORL�¢�HQYLURQ��������KD�¢�
l’échelle du Grand Est.  

En appliquant un pourcentage de réduction d’au minimum 50% conformément à la loi climat-résilience, l’enveloppe foncière 

théorique mobilisable pour la période 2021-2030 à l’échelle du Grand Est s’élèverait ainsi à 11 000 ha maximum. 

La répartition théorique de cette enveloppe par SCoT, territoire hors-SCoT et grand projet pourrait prendre la forme suivante. 

Exemple : 

 ~ Objectifs cibles de 50-100 ha par SCoT : ��6&R7�FRQFHUQ«V
 ~ Objectifs cibles de 100-150 ha par SCoT : ��6&R7�FRQFHUQ«V
 ~ Objectifs cibles de 150-200 ha par SCoT : ���6&R7�FRQFHUQ«V
 ~ Objectifs cibles de 200-250 ha par SCoT : ��6&R7�FRQFHUQ«V
 ~ Objectifs cibles de 250-300 ha par SCoT : ��6&R7�FRQFHUQ«V
 ~ Objectifs cibles de 350-400 ha par SCoT : ��6&R7�FRQFHUQ«
 ~ Objectifs cibles de 500-600 ha par SCoT : ��6&R7�FRQFHUQ«V
 ~ Objectifs cibles <800 ha : ��6&R7�FRQFHUQ«

 ~ Territoires hors SCoT : REMHFWLI�FLEOH�WRWDO�GH���������KD
 ~ Grands projets : PD[LPXP�GH�������KD
 ~ Enveloppe globale régionale : ��¢��������KD

/HV�PRGDOLW«V�GH�WUDGXFWLRQ�GH�FHV�«O«PHQWV�SRXUURQW�¬WUH�DɝQ«HV�VXLYDQW�OD�VXLWH�GHV�WUDYDX[�GH�PRGLȴFDWLRQ�GX�6UDGGHW�HW�OHV�
FKRL[�TXL�VHURQW�H΍HFWX«V�SDU�OD�5«JLRQ�HQ�FRQFHUWDWLRQ�DYHF�OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7��YDORULVDWLRQ�GDQV�OHV�REMHFWLIV��OHV�UªJOHV��OHV�
annexes du Sraddet).

Cette proposition a été testée par la Conférence des SCoT. Elle permet de répondre aux attentes de la loi. 

Il est entendu que la mobilisation des objectifs cibles : 

 ~ se fait systématiquement dans le cadre d’une G«PDUFKH�TXDOLWDWLYH�Gȇ«FRQRPLH�GX�IRQFLHU�DGDSW«H�DX[�GL΍«UHQWV�
FRQWH[WHV�WHUULWRULDX[�HQ�UDSSRUW�DX�SURMHW�GH�WHUULWRLUH�G«ȴQL���DSSURFKH�JOREDOH��DMXVWHPHQW�GHV�EHVRLQV��HWF�

 ~ se réalise dans le cadre des SURF«GXUHV�FRQFHUW«HV�Gȇ«ODERUDWLRQ�PRGLȴFDWLRQ�U«YLVLRQ��HQ�OLHQ�DYHF�OHV�MXVWLȴFDWLRQV�
DGRVV«HV�DX�SURMHW�GH�WHUULWRLUH�HW�VXLYDQW�OH�SULQFLSH�GH�FRPSDWLELOLW«�

 ~ peut faire l’objet de PXWXDOLVDWLRQ�IRQJLELOLW« entre territoires volontaires.

 ~ vise une cible en hectares réellement consommés, ¢�GL΍«UHQFLHU�GHV�VXUIDFHV�LQVFULWHV�GDQV�OHV�GRFXPHQWV�GH�SODQLȴFDWLRQ 

(rétention foncière, incertitudes à lever selon des procédures longues, stratégies foncières locales, phasage, etc.).
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des cibles qualitatives

Le Sraddet promeut une démarche globale d’économie du foncier et la met en œuvre au sein des politiques et projets régionaux.   

La région accompagne les territoires dans la déclinaison locale de cette démarche.

La Conférence des SCoT propose que le Sraddet intègre GL΍«UHQWV�QLYHDX[�GH�FLEOHV�TXDOLWDWLYHV : des cibles communes à l’ensemble 

GHV�WHUULWRLUHV�GX�*UDQG�(VW��GHV�FLEOHV�DGDSW«HV�DX[�FRPS«WHQFHV�GHV�GRFXPHQWV�VWUDW«JLTXHV�GH�SODQLȴFDWLRQ��6&R7���GHV�FLEOHV�

adaptées aux documents d’urbanisme (PLUi, PLUI, carte communale), des cibles thématiques.

QUELQUES EXEMPLES POUVANT ÊTRE INTÉGRÉS AU SRADDET :

/D�5«JLRQ�HW�OHV�WHUULWRLUHV

VWUDW«JLTXH���OHV�6&R7��

 ~ pilotent leur territoire sur les champs du foncier et des 

nouveaux modèles d’aménagement, et sont les premiers 

interlocuteurs de la Région Grand Est,

 ~ développent une stratégie foncière qui s’appuie sur leur 

connaissance et leurs observations territoriales et renforcent le 

suivi de leurs indicateurs,

 ~ territorialisent en leur sein les objectifs du Sraddet,

 ~ orientent et accompagnent les documents locaux dans la 

G«ȴQLWLRQ�GH�OHXUV�HQYHORSSHV�XUEDLQHV�

 ~ déterminent un niveau de mobilisation des gisements fonciers 

de leur territoire : friches, vacance (habitat et économique),

 ~ SHXYHQW�G«ȴQLU�GHV�RULHQWDWLRQV�UHODWLYHV�DX[�VLWHV�GH�

G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�UHQDWXUDWLRQ�FRPSHQVDWLRQ���

ORFDX[���OHV�3/8�3/8L�HW�FDUWHV�FRPPXQDOHV��

 ~ LGHQWLȴHQW�OHV�JLVHPHQWV�IRQFLHUV�GH�OHXU�WHUULWRLUH���IULFKHV��

dents creuses, vacance (habitat et économique),

 ~ UHFHQVHQW�OHV�VLWHV�GH�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�UHQDWXUDWLRQ�

compensation, 

 ~ déterminent les fonciers ressources (sols agricoles, puits de 

carbone, réservoirs de biodiversité, périmètres de protection 

des risques, eau),

 ~ déclinent les orientations du SCoT, et à défaut de SCoT du 

6UDGGHW��¢�OHXU�«FKHOOH�HQ�FROODERUDWLRQ�DYHF�OHV�GL΍«UHQWHV�

parties prenantes et professionnels adhoc.

 ~ PHWWHQW�HQ�ĕXYUH�GH�PDQLªUH�H΍HFWLYH�XQH�G«PDUFKH�JOREDOH�

HW�WUDQVYHUVDOH�YLVDQW�¢�UHFRXULU�GH�ID©RQ�PHVXU«H�¢�OȇH[WHQVLRQ�

urbaine,

 ~ sensibilisent les élus et l’ensemble des acteurs locaux à 

de nouveaux modèles d’aménagement, dans le respect 

GHV�QRUPHV�HQ�YLJXHXU��HW�G«ȴQLVVHQW�OHXU�IHXLOOH�GH�URXWH�

FRQFHUQDQW�OD�WUDMHFWRLUH�YHUV�OH�]«UR�DUWLȴFLDOLVDWLRQ�QHWWH�

 ~ s’appuient sur les outils proposés par le code de l’urbanisme 

HW�OHV�GL΍«UHQWHV�SROLWLTXHV�SXEOLTXHV�SRXU�G«FOLQHU�HQ�

orientations, en objectifs et en actions leur feuille de route en 

matière de sobriété foncière,

 ~ G«ȴQLVVHQW�OHXUV�VWUDW«JLHV�IRQFLªUHV�GH�FRXUW��PR\HQ�HW�ORQJ�WHUPH�

 ~ analysent précisément les alternatives aux projets d’extension,

 ~ déterminent leur capacité à supporter un projet de 

développement en fonction de la disponibilité des ressources 

mobilisables (eau, énergie, résilience alimentaire, etc.),

 ~ expérimentent et développent de nouvelles manières 

d’accueillir les projets,

 ~ G«ȴQLVVHQW�OHV�REMHFWLIV�GH�PL[LW«��GH�GHQVLW«�HW�GH�TXDOLW«�

environnementale et paysagère (ex : objectifs de qualité 

paysagère) de ces projets avec une exigence accrue pour les 

secteurs d’extension urbaine,

 ~ adaptent les nouvelles formes de bâti ainsi que leur insertion 

paysagère en fonction du contexte local.

/HV�GRFXPHQWV�GH�SODQLȴFDWLRQ�HW�GȇXUEDQLVPH
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/H�ORJHPHQW

 ~ Les territoires priorisent le renouvellement urbain. 

Ils analysent les possibilités de développement et de 

PXWDWLRQ�DX�VHLQ�GH�OȇH[LVWDQW�HW�G«ȴQLVVHQW�XQH�SDUW�

minimale de logements à produire dans leurs parties 

actuellement urbanisées.

 ~ Les territoires envisagent l’extension urbaine en dernier 

UHFRXUV�HW�ȴ[H�XQ�SODIRQG�PD[LPDO�GH�VXUIDFH�HQ�

H[WHQVLRQ��/RUVTXH�FHOOH�FL�HVW�Q«FHVVDLUH��LOV�G«ȴQLVVHQW��

DȴQ�GȇRSWLPLVHU�OȇXVDJH�GX�IRQFLHU��GHV�GHQVLW«V�

minimales à respecter, cohérentes avec le contexte 

socio-économique local et contribuant à augmenter 

sensiblement la densité moyenne sur le territoire 

concerné.

/HV�DFWLYLW«V�«FRQRPLTXHV

 ~ Les territoires s’attachent à développer l’emploi dans le 

tissu urbanisé des villes et villages (lorsque l’activité est 

FRPSDWLEOH��DȴQ�GH�U«GXLUH�OHV�G«SODFHPHQWV��

 ~ L’usage de foncier découlant des projets agricoles qui ne 

se développent plus en tissu urbanisé pour des questions 

sanitaires (périmètre de réciprocité des RSD ou des ICPE) 

HW�GH�QXLVDQFHV�OL«HV�DX[�ȵX[�GȇHQJLQV�DJULFROHV�GRLYHQW�

faire l’objet d’une attention particulière.

 ~ Les activités économiques sont prioritairement 

implantées au sein des zones économiques existantes, 

qui seront optimisées.

/HV�PXWDWLRQV

 ~ Les territoires accompagnent l’évolution des zones 

GȇKDELWDWV�HW�GHV�]RQHV�GȇDFWLYLW«V�H[LVWDQWHV���GLYHUVLȴFDWLRQ��

restructuration, rénovation, multifonctionnalité des espaces, 

nouvelles formes d’aménagements, etc.

 ~ Ils encouragent la remise sur le marché de logements, de 

cellules commerciales et de bâtiments vacants.

/D�FRPSDFLW«

 ~ La compacité des villes et villages ne doit plus être seulement 

réalisée dans les lieux contraints (zone très urbaine, village 

de montagne, zones soumises à des risques ou protections) 

mais partout et selon une organisation qualitative et adaptée 

aux modes de vie. 

 ~ Ainsi, la qualité architecturale, paysagère et 

environnementale des nouvelles formes de bâti plus 

compacte doit faire l’objet d’un travail approfondi 

LQW«JUDQW�GL΍«UHQWHV�SDUWLHV�SUHQDQWHV�HW�FRUSV�GH�

métiers (propriétaires, promoteurs et aménageurs, 

écologues, paysagistes, architectes, collectivités et 

établissements publics, ABF, etc.). Tous doivent être 

VHQVLELOLV«V�¢�OD�GHQVLȴFDWLRQ�TXDOLWDWLYH�HW�SURSRUWLRQQ«H��

y compris en milieu rural.

/ȇHDX�HW�OD�ELRGLYHUVLW«b�

 ~ Dans le cadre de leur démarche d’adaptation au 

changement climatique, les territoires développent 

des stratégies visant à garantir à long terme 

l’approvisionnement en eau potable. 

 ~ ΖOV�HQFRXUDJHQW�OD�PD°WULVH�GHV�EHVRLQV�HQ�YROXPH�GȇHDX�

pour les activités industrielles, artisanales, agricoles, 

commerciales et des populations.

 ~ ΖOV�G«YHORSSHQW�OHV�U«ȵH[LRQV�HW�HQJDJHQW�GHV�DFWLRQV�HQ�

faveur de la déconnexion des réseaux d’eaux pluviales 

SRXU�IDYRULVHU�OHXU�LQȴOWUDWLRQ�HW�RX�OHXU�VWRFNDJH��OHXU�

réutilisation.

 ~ Les territoires s’attachent à sensibiliser et à traduire 

dans leurs politiques locales, les enjeux communs entre 

préservation de la biodiversité et santé des populations.

 ~ Ils valorisent, dans leurs documents et actions, la 

trame verte et bleue ainsi que la nature en ville comme 

composantes fortes des projets d’aménagements et 

supports d’éducation à l’environnement.
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des mesures d’accomPagnement

ΖO�FRQYLHQGUD�GH�WUDYDLOOHU�OD�WUDGXFWLRQ�GH�FHV�SLVWHV�GDQV�OH�6UDGGHW�HQ�«WURLWH�FRQFHUWDWLRQ�DYHF�OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�

QUELQUES EXEMPLES :

/D�5«JLRQ�*UDQG�(VW�VȇHQJDJH�¢�UHQIRUFHU�VRQ�DFFRPSDJQHPHQW�DXSUªV�GHV�WHUULWRLUHV�GDQV�OH�FDGUH�GH�OD�PLVH�HQ�ĕXYUH�H΍HFWLYH�GHV�

actions s’inscrivant dans la trajectoire ZAN :

Dans le cadre de l’adaptation au changement climatique et du développement de la résilience des territoires, des droits à consommer du 

foncier impliquent des devoirs, en matière de préservation des terres agricoles et naturelles, gestion économe de l’eau, compacité des 

IRUPHV�E¤WLHV��SURGXFWLRQ�«QHUJ«WLTXH��ELRGLYHUVLW«��U«GXFWLRQ�GHV�EHVRLQV�HQ�PRELOLW«�HW�R΍UH�GH�PRELOLW«�SHUIRUPDQWH��U«GXFWLRQ�GHV�

«PLVVLRQV�GH�JD]�¢�H΍HW�GH�VHUUH��*(6���HWF����XQ�FDS�FRPPXQ��GHV�PRGDOLW«V�YDUL«HV��YHUV�GH�QRXYHDX[�PRGªOHV�GȇDP«QDJHPHQW�

 ~ $ȴQ�GH�U«SRQGUH�¢�FHV�HQMHX[�GȇHQYHUJXUH��OH�6UDGGHW�

encourage les coopérations territoriales, il recommande 

notamment aux territoires hors-SCoT et aux SCoT 

de renforcer les coopérations InterEPCI et InterSCoT 

pour partager les enjeux communs et/ou réciproques 

d’aménagement du territoire (stratégie énergétique, 

alimentaire, foncière, qualité des formes urbaines, 

équilibre métropole-territoires, mobilités, ressources, 

résilience, adaptation, etc.) et porter des projets partagés 

vers une plus grande sobriété.

 ~ Il est entendu que les SCoT ou territoires hors-SCoT 

volontaires qui souhaiteraient s’associer, lors de 

Oȇ«ODERUDWLRQ�PRGLȴFDWLRQ�U«YLVLRQ�VLPXOWDQ«HV�GH�OHXUV�

GRFXPHQWV�GH�SODQLȴFDWLRQ�HW�GȇXUEDQLVPH��DȴQ�GH�

mutualiser leurs objectifs cadrés dans le Sraddet et de 

U«ȵ«FKLU�HQVHPEOH�¢�GHV�HQMHX[�IRQFLHUV�FRPPXQV�HW�

une territorialisation alternative seront encouragés à le 

faire.

 ~ Le Sraddet incite les territoires non couverts par un 

GRFXPHQW�GH�SODQLȴFDWLRQ��6&R7�3/8L��¢�VH�GRWHU�GȇXQ�WHO�

schéma stratégique. La Région, en lien avec les services 

de l’État, accompagne les territoires dans le cadre de 

cette démarche.

/D�FRRS«UDWLRQ�WHUULWRULDOH

 ~ développement de dispositifs de contractualisation vers 

le ZAN ;

 ~ SURPRWLRQ�GHV�G«PDUFKHV�GH�SODQLȴFDWLRQ�Gȇ«FKHOOH�(3&Ζ�

et SCoT ;

 ~ accompagnement des territoires pour la mobilisation des 

dispositifs de l’État ;

 ~ contribution à la caractérisation et à la mobilisation des 

E¤WLPHQWV�YDFDQWV�HW�¢�OD�UHTXDOLȴFDWLRQ�GHV�IULFKHV��

 ~ mise à disposition d’une ingénierie et d’outils 

d’observation dans les territoires ruraux ;

 ~ animation grand public pour promouvoir la densité des 

espaces résidentiels et d’activités ; 

 ~ SURPRWLRQ�HW�ȴQDQFHPHQW�GHV�«WXGHV�GH�VWUDW«JLH�

foncière (également en dehors de toute procédure 

GȇXUEDQLVPH��HW�GHV�RS«UDWLRQV�GH�UHTXDOLȴFDWLRQ��

GHQVLȴFDWLRQ��G«FRQVWUXFWLRQ�GH�E¤WLV�DJULFROHV�DPLDQW«V�

en tissu urbain, etc. ;

 ~ approfondissement ou développement d’indicateurs 

complémentaires à l’OCS GE2 (typologie de logements/

activités sous les toits, etc.) ; 

 ~ renforcement du dispositif d’appui aux territoires 

(Conférence des SCoT, SCoT, hors-SCoT) pour décliner la 

trajectoire ZAN ;

 ~ LPSXOVLRQ�SRXU�OD�G«ȴQLWLRQ�GH�VWUDW«JLHV�GȇDP«QDJHPHQW�

VS«FLȴTXHV��H[���ORJLVWLTXHV��LQGXVWULHV��(15��
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PERSPECTIVES  

la stratégie régionale d’aménagement

Dans la droite ligne de sa première contribution, OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�HQFRXUDJH�OH�&RQVHLO�5«JLRQDO�¢�H[SOLFLWHU�OH�SURMHW�
GȇDP«QDJHPHQW�U«JLRQDO�GX�WHUULWRLUH�*UDQG�(VW�¢�WUDYHUV�OD�PRGLȴFDWLRQ�GX�6UDGGHW. Au regard des échanges avec les territoires, 

LO�VHUDLW�SDU�H[HPSOH�LQW«UHVVDQW�GH�SU«FLVHU�OHV�DPELWLRQV�HQ�PDWLªUH�GH�SRVLWLRQQHPHQW�HXURS«HQ�HW�QDWLRQDO��GȇDɝQHU�OHV�SULRULW«V�HQ�

matière d’aménagement résidentiels, industriels, agricoles, énergétiques, de transports et de mobilité, et d’illustrer les choix concernant 

le positionnement des curseurs climatiques, économiques, environnementaux, sociétaux.

'DQV�XQ�FRQWH[WH�GH�FULVHV�PXOWLSOHV�HW�GȇLQFHUWLWXGHV��OHV�FROOHFWLYLW«V�ORFDOHV�VRQW�FRQIURQW«HV�¢�GHV�G«ȴV�SDUIRLV�FRQWUDGLFWRLUHV�

(transition énergétique, relocalisation industrielle, sobriété foncière, besoins sociaux en termes de services ou de mobilité…). A travers 

leurs SCoT et leurs documents d’urbanisme locaux, elles doivent faire des choix stratégiques de plus en plus complexes.

La Région, notamment à travers le Sraddet, est elle-même confrontée à ces choix complexes. Considérant le principe de subsidiarité, OHV�
FKRL[�GH�VWUDW«JLHV�GȇDP«QDJHPHQW�SRXU�OH�WHUULWRLUH�GX�*UDQG�(VW�TXȇRS«UHUD�OD�5«JLRQ�FRQVWLWXHURQW�GHV�UHSªUHV�SRXU�JXLGHU�
OHV�WHUULWRLUHV�GDQV�OHXUV�SURSUHV�G«PDUFKHV�GH�SODQLȴFDWLRQ�

d’ici l’arrêt du sraddet (Phase 3)

3RXU�UDSSHO���

 ~ OD�SKDVH�GH�WUDYDLO�QXP«UR���VȇHVW�WUDGXLWH�SDU�OD�PLVH�HQ�U«VHDX�GHV�WHUULWRLUHV��OH�G«FU\SWDJH�GH�OD�ORL�HW�OD�G«ȴQLWLRQ�GȇXQH�

approche partagée synthétisée dans la contribution adressée à la Région en avril 2022. 

 ~ OD�GHX[LªPH�SKDVH�D�«W«�OȇRFFDVLRQ�GȇDɝQHU�OH�VXMHW�GH�OD�WHUULWRULDOLVDWLRQ�GHV�REMHFWLIV�GH�U«GXFWLRQ�GH�OD�FRQVRPPDWLRQ�

d’espaces naturels, agricoles et forestiers relatifs à la période 2021-2030. Elle a fait l’objet d’une présentation des propositions à 

la Région en Conférence des SCoT du 10 octobre 2022, et synthétisées dans cette 2e contribution. 

/D�SKDVH���SURSRV«H�YLVH�¢�SRXUVXLYUH�DFWLYHPHQW�GDQV�OHV�SURFKDLQV�PRLV�OH�WUDYDLO�SDUWHQDULDO�HQJDJ«�DYHF�OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�
DȴQ�TXH�OD�U«GDFWLRQ�GX�6UDGGHW�SHUPHWWH�VD�PLVH�HQ�ĕXYUH�HɝFDFH�HW�UDSLGH�DX�UHJDUG�GHV�G«ODLV�HW�GHV�HQMHX[�FRQFHUQ«V��

 ~ en assurant un rôle de relai entre les SCoT, territoires hors-SCoT et la Région,

 ~ HQ�WUDYDLOODQW�DYHF�OD�5«JLRQ�¢�OD�U«GDFWLRQ�GX�GRFXPHQW��HQ�PRELOLVDQW�OHV�GL΍«UHQWHV�SLªFHV�HW�OHXU�GHJU«�MXULGLTXH��\�FRPSULV�

sur les aspects qualitatifs.
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le travail visant les Périodes 2 et 3, d’ici 2050

Concernant les 2e et 3e périodes de dix années pour construire la trajectoire vers le ZAN, les outils étant en cours de construction, la 

&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�SURSRVH�¢�OD�5«JLRQ�GH�SRXUVXLYUH�OH�WUDYDLO�SDUWHQDULDO�HQJDJ«�ORUV�GH�OD�PRGLȴFDWLRQ�GX�6UDGGHW��

Une fois le Sraddet applicable, FHWWH�«WDSH�YLVHUD�¢�DɝQHU�OȇDSSURFKH�GH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�SRXU�OHV�S«ULRGHV�����������HW������
������SDUDOOªOHPHQW�¢�OD�FRQVWUXFWLRQ�GHV�RXWLOV�HW�DX[�SRVVLEOHV�«YROXWLRQV�O«JLVODWLYHV�HQ�OD�PDWLªUH, dans la mesure des moyens 

alloués et disponibles

ΖO�FRQYLHQGUD�DLQVL�TXH�OH�6UDGGHW�¢�OȇRFFDVLRQ�GH�VD�SUHPLªUH�PRGLȴFDWLRQ�LQWªJUH�XQH�DSSURFKH�VRXSOH�GH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ��FI��

contribution numéro 1 – périodes 2 et 3), comprenne des mesures d’accompagnement des territoires dans la déclinaison de cette 

approche et prévoit les modalités d’adaptation des cibles inscrites dans le Sraddet, à l’occasion du bilan à 3 ans et des propositions de la 

Conférence des SCoT, pour la prochaine tranche de 10 ans faisant suite à ce bilan.

/D�VWUDW«JLH�U«JLRQDOH�GH�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�DLQVL�TXH�OHV�P«FDQLVPHV�GH�PHVXUH��GH�VXLYL�HW�GȇXVDJH�GH�OD�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�
GHYURQW�QRWDPPHQW�¬WUH�WUDYDLOO«V�¢�FHWWH�RFFDVLRQ��/HV�WHUULWRLUHV�GLVSRVDQW�GH�VHFWHXUV�IDYRUDEOHV�¢�OD�G«VDUWLȴFLDOLVDWLRQ�SRXUUDLHQW�
SDU�H[HPSOH�FRQWUDFWXDOLVHU�DYHF�GHV�WHUULWRLUHV�QȇHQ�GLVSRVDQW�SDV�DȴQ�GȇDWWHLQGUH�HQVHPEOH�OH�VROGH�QHW�YLV«�¢�Oȇ«FKHOOH�5«JRQLDOH�

ΖO�FRQYLHQGUD�«JDOHPHQW�GȇLQW«JUHU�GDQV�OHV�WUDYDX[�OHV�PRGDOLW«V�GH�PHVXUH�HW�GȇDUWLFXODWLRQ�HQWUH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�REVHUY«H�SDVV«H��

OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�¢�SODQLȴHU�GDQV�OHV�GRFXPHQWV�HW�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ�H΍HFWLYHPHQW�U«DOLV«H�SRVW�SODQLȴFDWLRQ��H[���OD�VXUIDFH�GȇXQH�]RQH�

¢�XUEDQLVHU�HQ�H[WHQVLRQ�DX�VHLQ�GȇXQ�GRFXPHQW�GȇXUEDQLVPH�QH�FRUUHVSRQGUD�SDV�¢�OD�PHVXUH�GH�OȇDUWLȴFLDOLVDWLRQ���/HV�U«ȵH[LRQV�

concernant les mécanismes à inventer sur ce sujet sont à programmer dès maintenant.

la déclinaison, l’observation et le suivi

/H�VXLYL�GH�OD�SURF«GXUH�GH�PRGLȴFDWLRQ�GX�6UDGGHW�SXLV�GH�VD�PLVH�HQ�ĕXYUH�GHYUD�«JDOHPHQW�SHUPHWWUH�¢�OD�5«JLRQ�HW�¢�OD�&RQI«UHQFH�

des SCoT de tirer des ELODQV�LQWHUP«GLDLUHV et d’établir des SURSRVLWLRQV�UHODWLYHV�DX[�SURFKDLQHV�«YROXWLRQV�GX�6UDGGHW, 
notamment concernant les tranches suivantes de 10 ans, tel que prévu par la loi.

/H�6UDGGHW�VȇDSSXLH�VXU�OHV�6&R7�SRXU�SU«SDUHU�OHV�WHUULWRLUHV��WDQW�VRXV�OȇDQJOH�GH�OD�SODQLȴFDWLRQ�TXH�GH�OD�PLVH�HQ�ĕXYUH�GHV�UªJOHV�HW�

objectifs (ex. : programme d’actions des SCoT). 

6XLYDQW�OD�KL«UDUFKLH�GHV�QRUPHV�G«ȴQLH�GDQV�OH�FRGH�GH�OȇXUEDQLVPH�HQWUH�OHV�VFK«PDV�HW�SODQV��OHV�6&R7�SXLV�OHV�3/8�L�HW�FDUWHV�

communales déclinent les règles et objectifs du Sraddet dans le respect du SULQFLSH�GH�FRPSDWLELOLW«. Il conviendra ainsi que les 

6&R7�SXLV�OHV�3/8�L�FDUWHV�FRPPXQDOHV�DɝQHQW�OHV�REMHFWLIV�GX�6UDGGHW�VHORQ�OHV�U«DOLW«V�HW�OHV�MXVWLȴFDWLRQV�DX�SOXV�SURFKH�GX�WHUUDLQ�

(gisement, observation locale, actions de renaturation engagées, etc.). 

/HV�WHUULWRLUHV�KRUV�6&R7�VȇDWWDFKHURQW�«JDOHPHQW�¢�G«ȴQLU�OHXU�IHXLOOH�GH�URXWH�HQ�PDWLªUH�GȇDGDSWDWLRQ�HW�GH�U«VLOLHQFH�FOLPDWLTXH�GDQV�

OȇHVSULW�GX�6UDGGHW��/ȇH[HUFLFH�GH�GLDJQRVWLF��GH�G«ȴQLWLRQ��GH�SODQLȴFDWLRQ��GH�FRQFHUWDWLRQ�HW�GH�MXVWLȴFDWLRQ�GHV�REMHFWLIV�GDQV�OH�FDGUH�

GHV�SURF«GXUHV�Gȇ«ODERUDWLRQ��GH�PRGLȴFDWLRQ�RX�GH�U«YLVLRQ�GHYUD�SHUPHWWUH�DX[�WHUULWRLUHV��¢�OD�5«JLRQ�HW�DX[�SDUWHQDLUHV�GH�VXLYUH�

pleinement les travaux de déclinaison locale du Sraddet. 

/ȇDQDO\VH�FURLV«H�GHV�WUDMHFWRLUHV�YLD�OHV�GL΍«UHQWV�REVHUYDWRLUHV�QDWLRQDX[��U«JLRQDX[�HW�ORFDX[�SHUPHWWUD�DX�EHVRLQ�GH�U«RULHQWHU�OȇDFWH�

GH�SODQLȴFDWLRQ�DLQVL�TXH�OHV�DFWLRQV�GH�PLVH�HQ�ĕXYUH�
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La Conférence des SCoT tient à remercier la Région Grand Est pour le travail partenarial engagé et pour 

la présence, lors de la Conférence des SCoT du 10 octobre 2022, des référents élu et technique en 

FKDUJH�GX�6UDGGHW��$ȴQ�GH�WHQLU�OHV�G«ODLV�O«JDX[�HW�GH�UHOHYHU�OHV�G«ȴV�FXOWXUHOV��HQYLURQQHPHQWDX[�HW�
économiques liés aux évolutions climatiques et aux changements de modèles associés, la Conférence 

des SCoT se tient à la disposition de la Région pour accélérer et renforcer ce partenariat.

Considérant les délais annoncés par la Région en séance du 10/10/2022 qui apparaissent désormais 

WUªV�FRXUWV�SRXU�WUDYDLOOHU�SU«FLV«PHQW�DYHF�OD�5«JLRQ�VXU�OHV�U«VXOWDWV�FKL΍U«V�GH�OD�WHUULWRULDOLVDWLRQ��HW�
sachant que la démarche de concertation sur ces sujets demande du temps (essais, échanges, variation 

GH�FULWªUHV��S«GDJRJLHV��HWF����OD�&RQI«UHQFH�GHV�6&R7�SURSRVH�TXH�OH�WUDYDLO�DXWRXU�GHV�FLEOHV�FKL΍U«HV�HW�
de leur corolaire qualitatif soit une priorité régionale pour les semaines et quelques mois à venir.

Concernant les territoires ayant engagé des procédures et des actions en matière de sobriété foncière, 

il convient que le Sraddet ne remette pas en cause ces acquis et intègre les principes de souplesse, de 

réalité et de faisabilité proposés par la Conférence des SCoT.

Parallèlement aux travaux d’évolution des schémas et plans, il est indispensable d’engager des actions 

concrètes permettant d’élargir le débat citoyen sur les nouveaux modèles d’aménagement et de travailler 

OHV�VWUDW«JLHV�IRQFLªUHV�HW�P«FDQLVPHV�SHUPHWWDQW�GH�U«JXOHU�OH�FR½W�GX�IRQFLHU�
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